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En  Libye,  extradition  vers  l’Égypte  du  chef  djihadiste  présumé
Hicham Al-Achmaoui...
L'homme fort de l'est libyen, le maréchal Khalifa Haftar, a remis hier soir
à l’Égypte un chef djihadiste égyptien très recherché par Le Caire et qui
avait été arrêté en Libye en octobre dernier, selon un communiqué de
son  bureau  média.  Ancien  officier  des  forces  spéciales  égyptiennes
devenu djihadiste,  Hicham Al-Achmaoui  avait  été  appréhendé par  les
forces de Haftar lors de leur reprise, l'été dernier, de la ville de Derna,
bastion des islamistes et seule ville de la région orientale de la Libye qui
échappait à leur contrôle. Le président Abdel Fattah Al-Sissi, qui appuie
Haftar,  avait  réclamé  l'extradition  d'Achmaoui  quelques  jours  après
l'arrestation de ce dernier.
(La voix de l'Amérique, le 29-05-2019)

En  RDC,  une  nouvelle  attaque  contre  l'armée  congolaise
revendiquée par le groupe État islamique...
L'armée  congolaise  a  exposé  mardi,  à  Beni,  vingt-trois  corps  de  ce
qu'elle a appelé des terroristes tués au combat dans l'est du pays où le
groupe  État  islamique  a  de  nouveau  revendiqué  une  attaque  contre
l'armée  congolaise.  Des  habitants  sont  venus  voir  les  cadavres  à  la
mairie  de  Beni  où  des  centaines  de  civils  ont  été  massacrés  depuis
octobre  2014  dans  des  attaques  attribuées  aux  milices  des  Forces
démocratiques alliées  les  ADF.  Les  ADF sont  à  l'origine  des  rebelles
ougandais musulmans installés depuis 20 ans dans l'est du Congo.
(La voix de l'Amérique, le 31-05-2019)

Au Japon, un robot pour effectuer des patrouilles de sécurité dans
les terminaux de l'aéroport de Narita...
L’opérateur de l’aéroport tokyoïte de Narita a dévoilé un robot qui sera
utilisé pour les patrouilles de sécurité dans les bâtiments des terminaux.
L’utilisation de ces robots a pour but de renforcer la sécurité à l’approche
des Jeux olympiques et paralympiques de 2020, où le Japon devrait voir
le  nombre  de  ses  touristes  augmenter  considérablement.  Ces  robots
entreront en service le 3 juin. Mercredi, les médias ont été conviés à une
démonstration  expliquant  leur  fonctionnement.  Le  robot  en  question
mesure 1,20 mètre de haut.  Il  est  notamment  équipé de caméras de
sécurité pouvant filmer à 360 degrés, de capteurs permettant de détecter
de possibles obstacles et d’un détecteur de métaux. Sur ses roulettes, le
robot  est  capable  d’éviter  les  obstacles  et  de  suivre  l’itinéraire  d’une
patrouille à l’intérieur des terminaux. Des responsables de l’aéroport de
Narita  précisent  que l’utilisation  de ce robot  pour  la  sécurité  est  une
première  dans  un  aéroport  japonais.  Certaines  gares  ferroviaires  et
bâtiments commerciaux au Japon ont déjà recours à des robots pour
compenser la pénurie, ces dernières années, de main-d’œuvre dans le
domaine de la sécurité.
(Radio Japon international, le 30-05-2019)
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… TERRORISME …

Attentat à la voiture piégée contre un convoi de l'armée américaine dans l'est de Kaboul...
Les taliban disent avoir tué dix militaires américains lors d’une attaque ce vendredi contre un convoi de
forces  étrangères  dans l’est  de la  capitale  afghane.  L’explosion d’une voiture  piégée,  ce vendredi
31 mai, sur le passage d’un convoi de militaires étrangers, a infligé des dégâts importants aux forces
américaines dans le district de Qala-e-Wazir, à Kaboul. Selon la chaîne Al-Alam, les taliban disent avoir
tué dix soldats américains, alors que les Américains prétendent que quatre des leurs ont juste été
blessés.  Le Bureau de communication des militaires américains en Afghanistan a annoncé de son
côté : « Les premières informations indiquent qu’à la suite de l’explosion d’une voiture piégée dans le
9e district de sécurité de Kaboul, au passage d’un convoi de militaires américains, quatre d’entre eux
ont été blessés. C’est le deuxième attentat suicide survenu au cours de ces deux derniers jours à
Kaboul ». Or, dans un message retransmis aux médias, le porte-parole des taliban, Zabihullah Mujahid,
a ajouté que plusieurs véhicules militaires des forces étrangères ont été détruits lors de cette attaque.
Hier aussi, six personnes ont été tuées et seize autres blessées, lors d’un attentat suicide perpétré
devant l’école militaire Maréchal Fahim, dans l’ouest de la capitale afghane.
(Press TV, le 01-06-2019)

Griffes : une nouvelle opération aéroterrestre des forces turques dans le nord de l'Irak...
Les forces armées turques ont entamé l’opération Griffes, menée par air et au sol, contre les terroristes
dans le nord de l’Irak. L’opération amorcée par les batteries de l’artillerie des forces terrestres et les
chasseurs des forces aériennes, qui ont ciblé les terroristes dans la région de Hakourk, est appuyée
par les commandos. Dans un communiqué, le ministère de la Défense nationale informe que dans le
cadre de l’opération  Griffes, l’artillerie turque et les forces aériennes ont frappé des cibles terroristes
dans le nord de l’Irak. L’opération terrestre des commandos a commencé à la suite des tirs, soit vers
20 heures (heure turque). « L’opération appuyée par nos hélicoptères Atak, continue comme planifiée.
Cette opération vise à détruire les grottes et refuges utilisés par l’organisation terroriste à Hakourk et à
neutraliser les terroristes » rapporte le communiqué.
(La voix de la Turquie, le 28-05-2019)

Le ministère turc de la Défense nationale a fait savoir depuis Twitter que l’opération Griffes lancée le
27 mai par les forces armées turques dans la région Hakourk, au nord de l’Irak, continuait avec succès
comme planifiée. Six membres de l’organisation terroriste séparatiste PKK ont été neutralisés dans les
opérations appuyées par les tirs d’artillerie, les hélicoptères de combat et les raids aériens. « Ainsi,
quinze  terroristes  ont  été  neutralisés  depuis  le  début  de  l’opération  Griffes.  Nos  commandos
poursuivent leurs activités d’identification et de destruction des refuges, abris et positions de tirs de
l’organisation terroriste PKK » a indiqué le ministère. Le ministère turc a également partagé des images
photos et vidéos d’une grotte où ont pénétré les commandos dans le cadre de l’opération.
(La voix de la Turquie, le 29-05-2019)

Plusieurs morts après un attentat à la bombe à Kirkouk...
La Turquie a présenté ses condoléances à l’Irak pour les victimes de l’attentat à la bombe perpétré
jeudi à Kirkouk. Le ministère turc des Affaires étrangères précise, dans un communiqué, avoir appris
avec tristesse que des personnes ont été tuées et blessées suite à l’attentat à la bombe perpétré à
Kirkouk. « Nous condamnons fermement cette attaque terroriste infâme qui a pris pour cible la culture
de  cohabitation  dans  la  paix  des  différents  groupes  ethniques  et  religieux.  Nous  présentons  nos
condoléances au peuple irakien, frère et ami. Que les victimes reposent en paix. Nous souhaitons un
prompt  rétablissement  aux  blessés.  Nous  avons  la  conviction  que  ce  genre  d’attentats  ne  pourra
ébranler la volonté exposée par le peuple de Kirkouk à cohabiter dans la paix, la sérénité et la sécurité
et contribuer à la prospérité et à la sérénité de l’Irak » conclut le texte.
(La voix de la Turquie, le 31-05-2019)

En Turquie, deux terroristes présumés neutralisés par les forces de sécurité dans la province de
Siirt...
Deux terroristes ont été neutralisés au cours d’une opération lancée dans la zone rurale du district de
Tillo, à Siirt. L’un d’entre eux serait Naif Maral, recherché sur liste orange. Selon un communiqué publié
par le ministère de l’Intérieur, deux terroristes du PKK ont été neutralisés lors d’une opération menée
par le commandement provincial de gendarmerie dans la zone rurale du village de Cinarlisu, à Tillo.
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L’un d’entre eux est Naif Maral - alias Ferman Gabar - soi-disant responsable sur le terrain au mont
Seyhomer. Recherché sur liste orange, la tête du terroriste était mise à prix à 600 000 livres turques.
(La voix de la Turquie, le 28-05-2019)

Un important stock d'armes découvert par les forces militaires algériennes au nord-est d'In-
Amenas...
Le ministère algérien de la Défense vient d’annoncer dans un communiqué que les unités de l’armée
avaient saisi des armes de guerre et détruit par drones des cibles terroristes dans le sud-est du pays, à
la frontière avec la Libye. « Le 30 mai, les unités de la lutte antiterroriste de l’Armée nationale populaire
(ANP) algérienne ont découvert un important stock d’armes et de munitions au nord-est d’In-Amenas, à
la frontière sud-est de l’Algérie avec la Libye » indique un communiqué du ministère de la Défense
nationale (MDN).
(Press TV, le 01-06-2019)

Quatre morts dans une nouvelle attaque contre une église catholique, dans le nord du Burkina
Faso...
Au Burkina Faso, on notera cette nouvelle attaque contre une église catholique lors de la messe, hier
matin. L'édifice religieux a été ciblé par des hommes très lourdement armés, à Toulfé, dans le nord du
pays. Quatre personnes ont été tuées.
(Médi-1, le 27-05-2019)

Quatre fidèles ont été tués dimanche pendant une messe lors d'une nouvelle attaque contre une église
catholique  à  Toulfé,  localité  du  nord  du  Burkina  Faso,  où  les  attentats  contre  des  chrétiens  se
multiplient, selon l'évêque de la région. « La communauté chrétienne de Toulfé a été la cible d'une
attaque terroriste alors qu'elle était réunie pour la prière dominicale. L'attaque a causé la mort de quatre
fidèles » a annoncé l'évêque de Ouahigouya, Justin Kientega, dans un communiqué. Un précédent
bilan, de source sécuritaire, avait fait état d'au moins trois morts. Selon cette source, des individus
lourdement armés ont attaqué l'église du village au moment où les fidèles célébraient la messe du
dimanche. L'attaque a eu lieu aux environs de 09h00 (locales et GMT), faisant au moins trois morts et
des blessés légers. Des renforts ont été déployés sur les lieux. Toulfé est située à une vingtaine de
kilomètres de Titao, chef-lieu de la province du Loroum. Selon un habitant de Toulfé joint par téléphone,
cette attaque à occasionné une panique dans le village où de nombreux habitants se sont réfugiés
chez eux ou dans la brousse.
(Africa Radio, le 27-05-2019)

Au moins cinq militaires  nigérians tués par  des membres présumés de l’État  islamique en
Afrique de l'Ouest...
Au Nigeria, au moins cinq militaires ont été tués dans une embuscade tendue par la branche de Boko
Haram affiliée au groupe État islamique. Plusieurs autres soldats sont toujours portés disparus. Des
combattants de l’État islamique en Afrique de l'Ouest ont ouvert le feu sur un convoi civil dans le district
de Damboa, dans l’État de Borno, situé dans le nord-est du Nigeria. Les militaires escortaient des
habitants du village de Sabon Garin dans une douzaine de véhicules pour les amener dans un camp de
déplacés dans la ville de Damboa. Un milicien qui combat aux côtés de l'armée a indiqué que tous les
civils ont pris la fuite. Les attaques se sont accélérées ces dernières semaines dans cette région à
130 kilomètres de la capitale du Borno, Maïduguri, et l'évacuation du village avait commencé jeudi. 
(La voix de l'Amérique, le 27-05-2019)

Au moins cinq soldats nigérians ont été tués dans une embuscade tendue par la branche de Boko
Haram affiliée  au  groupe  État  islamique  et  plusieurs  sont  toujours  portés  disparus,  a-t-on  appris
dimanche de sources sécuritaires. Des combattants de l’État islamique en Afrique de l'Ouest (ISWAP)
ont ouvert le feu sur un convoi civil protégé par des militaires, dans le district de Damboa, dans l’État du
Borno, au nord-est du Nigeria, tuant cinq soldats. « Nous avons perdu cinq hommes dans l'embuscade,
deux ont été blessés et plusieurs sont toujours portés disparus » a rapporté à l'AFP un officier nigérian
sous couvert  de l'anonymat.  « Les terroristes se sont  emparés de deux véhicules militaires durant
l'attaque ».  « Le  convoi  escortait  des  habitants  du  village de Sabon Garin  dans  une douzaine  de
véhicules pour les emmener dans un camp de déplacés dans la ville de Damboa » a expliqué un
milicien qui combat aux côtés de l'armée. Les attaques se sont accélérées ces dernières semaines
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dans cette région, à 130 kilomètres de la capitale du Borno, Maïduguri, et l'évacuation du village avait
commencé jeudi. « Alors qu'ils approchaient du village de Bungiri, l'ISWAP a lancé une embuscade
contre le convoi » rapporte de son côté cette même source. Tous les civils se sont enfuis et cinq soldats
ont été tués. Un certain nombre de soldats ont disparu, mais on ne sait pas s'ils ont été tués ou s'ils ont
été faits prisonniers.
(Africa Radio, le 27-05-2019)

En  RDC,  vingt-deux  personnes  enlevées  par  des  membres  présumés  de  l’État  islamique
relâchées par leurs ravisseurs...
Vingt-deux personnes ont été libérées cinq jours après avoir été enlevées lors d'un raid revendiqué par
le groupe État islamique dans l'est de la République démocratique du Congo, a-t-on appris mardi de
sources locales. « Ils sont au total vingt-deux personnes, seize hommes, cinq femmes et une fillette. Ils
ont  été  enlevés  à  Samboko-Tchani  Tchani  lors  de  l'attaque  de  la  semaine  passée »  a  déclaré
l'administrateur du territoire de Beni, dans le Nord Kivu, Donat Kibwana, à un correspondant de l'AFP.
Ce correspondant a pu parler en swahili avec un rescapé qui a préféré garder l'anonymat, affirmant
craindre pour des enfants encore captifs. « Ils gardent les gens dans un grand trou. Ils parlent un bon
swahili comme celui de l'Afrique de l'Est et une autre langue que je n'ai pas pu identifier. Ce sont des
gens de physionomie différente. Ils nous ont dit qu'ils veulent que tout le monde soit musulman. Ils ne
veulent pas de kafir (mécréant) » a ajouté le rescapé. « Après trois jours de marche, ils nous ont dit que
nous les adultes, nous allions rentrer mais que les jeunes resteront avec eux » a-t-il poursuivi. « Nous
avons laissé là-bas six personnes, dont cinq sont d'une même famille de Samboko-Tchani Tchani ». Le
groupe État islamique avait revendiqué la semaine dernière deux attaques dans le territoire de Beni sur
Telegram.  Le  nom  « Chianchiani »  apparaît  dans  l'un  des  deux  communiqués  diffusés  par  l’État
islamique, d'après la traduction en anglais de  SITE Intelligence group,  spécialiste des mouvements
islamistes. Dans cette localité, l’État islamique revendique un assaut contre des casernes de l'armée
congolaise. « Une dizaine de personnes ont été emmenées par ces assaillants » avait alors déclaré
l'administrateur du territoire de Beni, sans précision sur l'identité des ravisseurs. L’État islamique avait
également revendiqué une attaque contre des éléments croisés de l'armée congolaise dans le village
de  Kumbwa  à  Kamango.  Kamango  se  trouve  tout  près  de  la  frontière  avec  l'Ouganda.  L'armée
congolaise n'avait pas confirmé l'attaque. Les enlèvements dans le territoire de Beni sont généralement
attribués  aux  miliciens  des  Forces  démocratiques  alliés  (ADF).  Les  ADF sont  historiquement  des
rebelles  musulmans  ougandais  installés  dans  l'est  du  Congo  depuis  20 ans.  Ils  sont  tenus
responsables du massacre de plusieurs centaines de civils depuis octobre 2014 dans la région de Beni.
(Africa Radio, le 29-05-2019)

Les corps d'une vingtaine de miliciens tués par l'armée congolaise exposés à la population...
L'armée congolaise a affirmé avoir tué vingt-six miliciens dans une contre-offensive, dont vingt-trois ont
été exposés à la population jeudi matin à Beni, ville-martyre de l'est de la République démocratique du
Congo. Des d'habitants sont venus voir les cadavres à la mairie de Beni, ville où des centaines de civils
ont  été  massacrés  depuis  octobre  2014  dans  des  attaques  attribuées  aux  milices  des  Forces
démocratiques alliés (ADF). Deux des dernières attaques attribuées aux ADF ont été revendiquées par
le  groupe  État  islamique,  sans  preuve  formelle.  Les  ADF sont  à  l'origine  des  rebelles  ougandais
musulmans  installés  depuis  20 ans  dans  l'est  du  Congo.  « Il  y  a  vingt-trois corps,  parmi  lesquels
malheureusement  quatre  ou  cinq  enfants.  Il  y  a  aussi  quelqu'un  qui  ressemble  à  un  blanc »  a
commenté sur place Jimmy Thawite, agent de l’État en félicitant et en remerciant les forces loyalistes.
« Il y a des gens qui ont de la barbe. C'est difficile d'identifier s'ils sont réellement des Congolais ou des
étrangers » a-t-il ajouté dans un enregistrement audio envoyé à l'AFP. « Tôt ce jeudi matin, les ADF ont
attaqué notre position dans la localité de Ngite-Mavivi. Nos hommes ont réagi et ont infligé une lourde
perte dans leurs rangs » a déclaré à l'AFP le porte-parole de l'armée congolaise, le général major Leon-
Richard Kasonga. L'armée a promis d'enterrer ces terroristes avec dignité. « Pour l'instant la route est
momentanément fermée entre Mbau et  Oïcha parce que l'armée ratisse encore » a indiqué Donat
Kibwana, administrateur du territoire de Beni. La localité de Mavivi, proche de l'aéroport de Beni, est
vidée de sa population. « Nous avons été réveillés par les coups de feu. Avec mes enfants, nous nous
sommes cachés. Dès que les armes vont se taire, nous jugerons s'il faut rentrer ou pas » a déclaré à
l'AFP Élodie Kwira, une habitante de Mavivi.
(Africa Radio, le 31-05-2019)
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… ACTIVITÉS DES SERVICES DE RENSEIGNEMENT …

Moscou dément les accusations de la DIA concernant de « probables » essais nucléaires russes
de faible puissance...
Le ministère russe des  Affaires  étrangères  a démenti  jeudi  les  accusations  d'un haut  responsable
américain de la Défense selon lesquelles la Russie procédait probablement à des essais nucléaires de
faible  puissance.  « Les  allégations  émises  mercredi  par  Robert  Ashley,  directeur  de  l'Agence  du
renseignement  de  la  défense (DIA),  constituent  une  grossière  provocation.  Elles  sont  absolument
infondées,  et  ne  visent  qu'à  ternir  la  réputation  de  la  Russie »  a  affirmé  le  ministère  dans  un
communiqué. « La Russie adhère strictement au Traité d'interdiction complète des essais nucléaires, et
a mis fin à ses essais nucléaires en 1991, conformément aux stipulations de ce pacte multilatéral » a
précisé le ministère. Le ministère russe a déclaré que les États-Unis s'en prenaient sans doute à la
Russie dans le but de détourner l'attention de la communauté internationale, et de dissimuler leurs
propres  préparatifs  en  vue d'une reprise des  essais  nucléaires  à  grande échelle.  « Les  dirigeants
politiques et  militaires américains devraient  essayer de se rappeler  qu'un retour à l'ère des essais
nucléaires aurait de lourdes conséquences pour la stabilité mondiale » a indiqué le communiqué russe.
(Radio Chine internationale, le 31-05-2019)

Le maréchal Khalifa Haftar aurait rencontré des responsables du Mossad avant son offensive
contre Tripoli...
L’ancien bras droit  de Khalifa Haftar, cité par le site  Algérie patriotique,  a mis en garde l’Algérie et
l’ensemble des pays du Maghreb contre les visées expansionnistes de l’homme fort de l’est libyen.
Dans un entretien à la radio Alger Chaîne III, le colonel Mohamed Al-Hidjazi a révélé que le maréchal
autoproclamé a tenu une réunion secrète avec des officiers supérieurs du service secret israélien, le
Mossad, avant l’offensive qu’il a lancée contre Tripoli.
(Press TV, le 01-06-2019)

… MILITAIRE …

En Corée du Sud, un exercice conjoint avec les forces américaines remplacé par un exercice
civil-militaire...
La Corée du Sud indique qu’elle a commencé un nouvel exercice « civil-militaire » après l’annulation
des manœuvres annuelles conjointes avec les États-Unis. Environ 480 000 soldats, fonctionnaires et
entreprises ont  participé aux exercices de quatre jours qui  ont  commencé lundi.  Le gouvernement
explique que ces exercices contiennent des simulations informatiques de situations d’urgence telles
que pour la réponse aux catastrophes naturelles et à des accidents. La Corée du Sud et les États-Unis
ont conduit chaque année, jusqu’en été dernier, des manœuvres conjointes nommées Ulchi Freedom
Guardian exercise. Elles ont cependant été annulées en 2019 après le sommet américano-nord-coréen
de 2018. Un porte-parole du ministère de la Défense a souligné que Séoul applique pleinement un
accord signé l’an dernier avec P'yongyang dont le but est d’apaiser les tensions militaires et que les
exercices sont strictement pour la défense. La Corée du Sud tente apparemment de ne pas froisser la
Corée du Nord. Samedi, le média d’État nord-coréen a critiqué l’armée sud-coréenne. Selon le média,
le Sud persiste à conduire des actions militaires hostiles ce qui va à l’encontre des mesures pour la
réconciliation et la paix entre les deux Corées.
(Radio Japon international, le 27-05-2019)

Un nouvel entraînement militaire, qui remplace la grande manœuvre entre Séoul et Washington Ulchi
Freedom Guardian, est lancé aujourd’hui jusqu’à jeudi. Baptisé Ulchi Taegeuk, il mobilisera des civils,
des officiels et des militaires. Cet exercice met fin aux trois entraînements sud-coréano-américains de
grande envergure, à savoir Key Resolve, Foal Eagle et Ulchi Freedom Guardian. Il se substitue ainsi à
l'opération effectuée durant 43 ans, et va se dérouler en deux étapes. La première vise à renforcer la
capacité de gestion des risques de catastrophe du pays. Et la deuxième sera dirigée par l’armée sud-
coréenne  sans  participation  des  soldats  américains,  dans  le  but  de  réorganiser  les  exercices  de
défense via un simulateur militaire. Selon le ministère sud-coréen de la Défense, l’entraînement Ulchi
Taegeuk a pour but de renforcer la coordination entre les citoyens, les fonctionnaires et les militaires
face à diverses menaces pour la sûreté et la sécurité du pays.
(KBS World Radio, le 27-05-2019)
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Vers des manœuvres conjointes sud-coréano-américaines pour évaluer le contrôle opérationnel
des troupes en temps de guerre...
Le contrôle opérationnel (OPCON) des troupes sud-coréennes en temps de guerre relève toujours des
États-Unis. Or, son transfert à Séoul est prévu pour le moment pour 2022. Avant cela, les deux alliés
semblent  envisager  d’effectuer  une  manœuvre  conjointe  pour  évaluer  et  vérifier  si  l’armée  sud-
coréenne est capable d’exercer cet OPCON. Il s’agit de tester ce qu’on appelle l’IOC, l’initiale anglaise
de la capacité opérationnelle initiale.  Selon le commandement des forces combinées sud-coréano-
américaines et l’état-major des armées sud-coréennes, cette première manœuvre pourrait être menée
en même temps qu’un nouvel exercice de commandement conjoint, programmé en août. L’important,
c’est  qu’elle  devrait  être  dirigée  par  un  général  quatre  étoiles  sud-coréen.  Il  faudra  passer  cette
première épreuve pour que Séoul puisse se faire transférer le contrôle en question comme prévu, selon
un  responsable  de  l’armée.  Si  après  la  manœuvre,  sa  capacité  est  jugée  encore  insuffisante,  le
transfert pourrait être remis à plus tard.
(KBS World Radio, le 28-05-2019)

À Taïwan, début des exercices militaires annuels Han Kuang,...
Les  forces  aériennes  taïwanaises  ont  mené  un  exercice  utilisant  une  autoroute  pour  simuler  une
réponse à une attaque par des jets chinois sur ses bases aériennes. Les manœuvres de décollage et
d’atterrissage impliquaient treize avions, notamment un F16 fabriqué aux États-Unis et un Mirage 2000
français. L’autoroute était fermée durant l’opération et toute la signalisation routière avait été retirée à
l’avance. L’exercice s’inscrivait dans les manœuvres militaires de cinq jours qui ont lieu annuellement.
De telles opérations étaient organisées pour la première fois depuis que Tsai Ing-wen est devenue
présidente en 2016. Mme Tsai a commenté : « Les exercices militaires de la Chine survolant les eaux
proches de Taïwan menacent la paix et la stabilité régionale. Nous devons maintenir un niveau d’alerte
élevé ».
(Radio Japon international, le 28-05-2019)

Les exercices militaires annuels Han Kuang débutent aujourd’hui avec le décollage et l’atterrissage des
avions de chasse sur une portion d’autoroute au niveau de Changhua, dans le centre de Taïwan. Trois
types d’avions de chasse, F-16, IDF et  Mirage 2000 et un avion de surveillance aérienne E-2k ont
décollé et atterri sur cette portion d’autoroute, piste provisoire en cas de guerre. Un colonel capitaine de
l’armée de l’air, Hsu Kuo-mao, a détaillé la difficulté de ce type d’exercice : « La différence par rapport
au passé, c’est que durant nos entraînements, nous avons remarqué que le décollage et l’atterrissage
sur cette portion d’autoroute est très difficile. Cette piste de réserve est différente des pistes ordinaires
puisqu’elle  est  plus  courte  et  plus  étroite.  Le  revêtement  est  également  différent ».  Les  derniers
exercices  sur  autoroute  remontent  à  2014.  Les  exercices  d’aujourd’hui  ont  attiré  de  nombreux
spectateurs au bord de l’autoroute.
(Radio Taïwan international, le 28-05-2019)

Les activités militaires de la Chine fustigées par le secrétaire américain à la Défense...
L’actuel secrétaire américain à la Défense Patrick Shanahan fustige les activités militaires de Pékin en
mer de Chine méridionale. M. Shanahan a prononcé un discours samedi à Singapour, où se déroule le
Dialogue de Shangri-La, une conférence internationale sur les questions de sécurité dans la région
Asie-Pacifique. Sans nommer la Chine, il a déclaré que la plus grande menace à long-terme pour la
région  provenait  d’acteurs  qui  remettraient  en  cause l’ordre  fondé sur  le  droit  international.  « Les
comportements qui érodent la souveraineté d’autres nations et suscitent la défiance par rapport aux
intentions  de  la  Chine  doivent  cesser »  a-t-il  ajouté.  Selon  lui,  les  États-Unis  et  d’autres  pays  se
positionneront en faveur de l’ouverture et la liberté. M. Shanahan a estimé que Washington construisait
une relation de coopération avec ses pays alliés, selon le principe d’une stratégie indo-pacifique libre et
ouverte. Il a enfin invité tous les pays de la région à renforcer leurs capacités de défense.
(Radio Japon international, le 01-06-2019)

John Bolton et  Mike  Pompeo accusent  l'Iran  d'être  derrière  le  sabotage de  deux pétroliers
saoudiens...
« L'Iran est très vraisemblablement derrière les actes de sabotage du 12 mai contre quatre navires au
large du port  émirati  de Fujairah,  à  l'entrée du Golfe » a affirmé mercredi  à des journalistes John
Bolton, le conseiller américain à la Sécurité nationale. « Les bateaux, dont deux pétroliers saoudiens,
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ont été la cible de mines navales très vraisemblablement d'Iran » a dit M. Bolton qui est arrivé mardi
aux Émirats arabes unis, pays allié de Washington. Les États-Unis se sont joints avec d'autres pays à
l'enquête sur ces incidents qui ont fait monter la tension dans le Golfe.
(La voix de l'Amérique, le 29-05-2019)

Mike Pompeo a repris, jeudi 30 mai, les allégations anti-iraniennes du conseiller à la Sécurité nationale
des États-Unis, John Bolton, en accusant la République islamique d’Iran d’avoir fomenté les explosions
de Fujaïrah. « Les Iraniens voulaient augmenter le prix du pétrole brut dans le monde » a déclaré Mike
Pompeo aux journalistes  peu avant  son départ  pour  un déplacement  en Europe.  Il  a  ajouté avoir
constaté des preuves de l'implication de l'Iran, mentionnées plus tôt jeudi par le conseiller à la Sécurité
nationale de la Maison-Blanche, John Bolton. S'exprimant à Londres, John Bolton a déclaré que les
preuves montrant que l'Iran était derrière les attaques seraient présentées au Conseil de sécurité des
Nations unies la semaine prochaine. Les commentaires de Bolton et de Pompeo interviennent alors
que le résultat des enquêtes sur l’incident du port de Fujaïrah n’a pas encore été annoncé.
(Press TV, le 31-05-2019)

Un  militaire  azerbaïdjanais  tué  par  un  sniper  sur  la  ligne  de  front  entre  l'Arménie  et
l'Azerbaïdjan...
Le ministère azerbaïdjanais de la Défense a fait savoir que l’armée arménienne a violé le cessez-le-feu
dans la région Agdam, sur  la ligne de front  entre l’Azerbaïdjan et  l’Arménie.  Un soldat  de l’armée
azerbaïdjanaise est  tombé en martyr  suite au tir  d’un sniper arménien.  Qualifiant  l’acte de l’armée
arménienne de provocation, le ministère a présenté ses condoléances à la famille et aux proches du
martyr.
(La voix de la Turquie, le 31-05-2019)

… CYBERGUERRE …

En Allemagne, un YouTuber accusé de manipulation électorale par la présidente de la CDU...
Tout  est  parti  d'une vidéo postée sur  YouTube par  un certain  Rezo.  Ce  YouTuber à  la  mèche de
cheveux bleue a beaucoup de succès chez les ados allemands. Ses posts font des millions de vues, or,
avant les élections européennes, le jeune homme a posté une vidéo pour appeler les jeunes à voter en
faveur de la défense du climat, mais pas pour les partis traditionnels. Une vidéo qui s'appelle « La
destruction de la CDU » démonte ce que le YouTuber appelle les mensonges du parti d'Angela Merkel.
Annegret Kramp-Karrenbauer (AKK) a fermement critiqué les velléités du jeune faiseur d'opinion sur
YouTube allant jusqu'à l'accuser de manipulation électorale. La réponse est un véritable tollé sur le net
avec des YouTubers de tous acabits qui ont volé au secours de Rezo contre le système établi et qui ont
donc initié une pétition en ligne contre la patronne de la CDU. Angela Merkel a réitéré son soutien à
AKK et qualifié d'absurde toute cette polémique.
(Deutsche Welle, le 29-05-2019)

La Corée du Nord multiplierait  les  cyberattaques contre  les  banques et  les  plateformes de
monnaies virtuelles...
La Corée du Nord multiplierait les cyberattaques afin de surmonter les difficultés économiques causées
par les sanctions internationales. Dans ce contexte, les cibles privilégiés des hackers nord-coréens
seraient  les  banques  ou  les  plateformes  de  monnaies  virtuelles.  C’est  du  moins  ce  qu’ont  révélé
plusieurs responsables des services de renseignement américain, tels que le Bureau d’enquête fédéral
(FBI) ou le Département du renseignement national (DNI), au cours d’un débat organisé hier par Aspen
Institute, un institut américain civil, et relayé par la  Voix de l’Amérique. Pour étayer leurs propos, les
participants  ont  notamment  évoqué  les  piratages  contre  Sony  Pictures  Entertainment  en  2014,  la
banque centrale du Bangladesh deux ans plus tard et la propagation du virus WannaCry en 2017. Petit
rappel : le département américain de la Justice avait désigné, en septembre dernier, le groupe Lazarus,
lié  au pays  communiste,  comme l'auteur  de ces  attaques,  en inculpant  un membre du groupe de
nationalité nord-coréenne, Park Jin-hyok. Dans la foulée, les officiels américains ont assuré que les
organes américains mobilisaient leurs efforts afin de prévenir ce genre d’activités mal intentionnées
dans l’espace virtuel par certains pays tels que la Corée du Nord, la Chine, l’Iran ou la Russie.
(KBS World Radio, le 30-05-2019)
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… L'ACTUALITÉ DES MARCHANDS D'ARMES …

L'embargo onusien sur les ventes d'armes au Sud Soudan prolongé d'un an...
Les Nations unies ont prolongé d'un an l'embargo sur les armes et les sanctions imposées contre le
Soudan du Sud, ravagé par la guerre civile, malgré la réticence de pays africains, de la Russie et de la
Chine. La résolution, présentée par les États-Unis au Conseil de sécurité de l'ONU, a été adoptée avec
dix voix pour, soit une de plus que nécessaire, et cinq abstentions. La résolution prolonge jusqu'au
31 mai  2020  l'embargo  sur  les  armes  imposé  l'année  dernière,  ainsi  que  le  gel  des  avoirs  et
l'interdiction de voyager de huit responsables sud-soudanais accusés d'avoir joué un rôle dans le conflit
qui a fait plus de 380 000 morts depuis 2013. L'ambassadeur américain par intérim, Jonathan Cohen, a
critiqué les trois représentants africains du Conseil - Guinée équatoriale, Côte d'Ivoire et Afrique du Sud
- pour leur réticence à arrêter le flot d'armes vers l'un des conflits civils les plus meurtriers au monde.
Mais pour l'ambassadeur sud-africain Jerry Matjilan, les sanctions ne sont pas bénéfiques pour l'actuel
complexe processus politique. Le représentant russe, Dimitri Polyanski, a pour sa part rejeté la vision
américaine  selon  laquelle  l'embargo  avait  poussé  les  belligérants  à  signer  un  accord  de  paix  en
septembre 2018. Selon l'accord, fruit d'une médiation du Soudan, le président Salva Kiir a accepté de
former un gouvernement d'union nationale avec son grand rival Riek Machar, ex-vice-président qui doit
revenir d'exil. Le nouveau gouvernement devait prendre ses fonctions le 12 mai, mais son installation a
été reportée de six mois. Plus jeune pays au monde, le Soudan du Sud a obtenu son indépendance du
Soudan en 2011, après 22 ans de conflit. Il a basculé en décembre 2013 dans la guerre civile, marquée
par des atrocités à caractère ethnique et le recours au viol comme arme de guerre. L'organisation de
défense des droits  humains Human Rights  Watch a salué le  vote,  qui  est  un pas vers  la  fin  des
attaques illégales contre les hommes, les femmes et les enfants dans une guerre où les civils sont les
principales victimes.
(Radio Chine internationale, le 31-05-2019)
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